
L'Inauguration to la Société Sportive du lie
, Si tous ceux qui s'intéressent au trottina ne me

connaissaient point et ne connaissaient pas surtout

la légendaire indépendance de mes appréciations,
te ne me risquerais pas aujourd'hui à donner

mon opinion sur les débuts d'une Société Sportive,

dont j'ai l'honneur d'être le secrétaire.
Cependant, cette fois, cette tâche délicate, con-

sistant à étudier une œuvre à laquelle on est direc-

tement intéressé, m'est rendue très facile, par

I l'unanimité des louanges décernées et par le suc-

cès indéniable de cette réunion d'inauguration.
Au point de vue purement technique, jene crois

pas que les Lyonnais aient eu souvent le plaisir

d'assister à des épreuves aussiinléressantes, dispu-

tées par de tels concurrents remarquables par leur

nombre et par leur qualité.
J'ai la vanité- d'être très fier — et surtout très

heureux — du résultat obtenu par la Société Spor-

tive du Rhône, d'abord parce qu'on disait l'œuvre

impossible et ensuite parce que des obstacles
considérables ont été surmontés.

Que de critiques avant ! que de conseils désillu-
[ donnants !

— «. Mais, mon cher Monsieur—disait-on à cha-

I que fondateur— vous courez à un échec certain».

—- Et à moi: « Vous ne réussirez pas, vous ne con-
j naissez pas /'esprit lyonnais / »

Ce terrible esprit lyonnais .// c'était le dernier

argument! Depuis un an, combien de fois me

l'a-t-on servi et avec quels airs de commisération
pour ma tentative folle et morte d'avance!

Eh! bien ! il est tout simplement charmant, cet

wprit lyonnais ! Et beaucoup plus aimable, beau-

,^up plus accueillant beaucoup plus audacieux
Won voulait bien le laisser paraître:

Les membres du Comité, jeunes, ardents, ont
^arché sans se laisser décourager, avec un ensem-

We admirable et une ténacité digne de tous les
' ïïoges, vers ce fameux échec certain, qui vient de
\ Se transformer en triomphe.

(
C'est à ces jeunes « organisateurs de la victoire »

h j'offre aujourd'hui, au nom de l'élevage du

jmi-sang, et au nomdu sport hippique, desremep-
^nentstrès sincères.

Je pense, à mon tour, être leur interprète en

pinerciant aussi tous ceux qui ont contribué au
ill(cès de celle brillante réunion :

— Les propriétaires de toutes les régions de la
Tance qui ont envoyé de loin leurs meilleurs

présentants pour disputer, sur une piste

'"tonnue, des prix modestes.

7~ Les officiers, sous-officiers et gentlemen,
, l/nous ont permis de constater que l'équitation

audace ne peuvent point péricliter en France.

*'''si notre piste ne se prêté point aux foudro-

j, es allures des courses plates, elle aura le mérite
Xlger de sérieuses aptitudes de la part des
aners qui l'affronteront. Or, à mon avis, le

^ '

steeple et le military doivent servir d'abord à

développer chez nos officiers — non pas l'élevage

du cheval, mais, /'esprit cavalier — cette qualité

faite de la science du cheval et de toute l'énergie
de l'homme.

Quant aux propriétaires de trotteurs, ils ont

pu déjà apprécier notre piste qui, malgré la rapi-

dité extraordinaire de sa transformation, apermis

aux chevaux de demi-sang d'y donner de grandes

vitesses. Nousavons vu, en effet, Quinaud établir du

1'35" et Faisan III du i'36" . Ai-je besoin de dire

que l'année prochaine, la piste sera considérable-

ment améliorée ?

Pour Vaménagement de l'Hippodrome, qui re-

garde le public, les tribunes sont parfaites, élé-

gantes et bien comprises; le Mutuel du pesage ré-

pond aux exigences des joueurs ; d'heureuses

modifications y seront apportées polir la première
réunion de 1901.

Enfin, M. Dervieux, pépiniériste, qui, depuis

quelques semaines, avait abandonné les fleurs pour

se livrer à des travaux de terrassements, est spé-

cialement chargé de revenir à ses premières occu-

pations, de nous dessiner des pelouses verdoyantes,

d'y jeter çà et là des corbeilles de fleurs — cadre

charmant, indispensable partout où doivent se

trouver des femmes élégantes qui augmentent le

charme de nos réunions sportives.

Au point de vue mondain, la réunion a été très

belle, et la recette très bonne. Et cependant la
Société Sportive du Rhône a eu à lutter , elle aussi, et

dès sa première, journée, contre de sérieux obsta-
cles.

D'abord, le temps qui était gris et maussade ;
ensuite les moyens de communication qui ont en-

core été entravés par des accidents arrivés sur la

ligne de tramways.

Ajoutons que ce service de tramivays a été insuf-

fisant, aussi bien à l'aller qu'au retour ; en effet,

plus de 3. 000 personnes, aux points terminus, ont

stationné en vain, sans pouvoir trouver une place!

La Compagnie des Tramivays, soucieuse deses in-

térêts, saura profiter, sans aucun doute, de cette

aubaine inespérée, qui se représentera dix fois par

an, et nous organisera certainement, pour l'année

prochaine, un service irréprochable.

Enfin, je ne puis m'empêcher de- citer, en

dehors du Comité, le zèle intelligent de tous ceux

qui ont coopéré à la réalisation de cette entreprise.

M. Monin, l'architecte très habile et très calme,

qui a continuellement réconforté les courages abat-

tus de certains membres du Comité, se refusant à

croire que l'Hippodrome serait prêt en temps
voulu.

" Nous avons 18 heures, devant nous, me disait-

il samedi matin, en regardant l'hippodrome encore
informe, nous serons prêts ! ! »

M- Dervieux, le pépiniériste dont j'ai parlé plus
haut, qui, à chaque coup de pelle, découvrait une

plage de galets au lieu d'une piste.

La presse quotidienne dont la puissante voix a

annoncé et assuré le succès de la réunion.

M. Burnichon, du Lyon-Sport, dont le concours

éclairé, précieux et très discret, nous a permis de

faire face à toutes les exigences de... Vesprit
lyonnais.

Le journaliste a fini. Le secrétaire général, pour
employer une phrase traditionnelle — mais très

sincère cette fois — fera l'impossible pour mériter

les éloges du Comité, des propriétaires de la région,

des sportsmen lyonnais et pour transformer en

effet utile les énergies intelligentes qui, après l'a-

voir choisi, lui ont accordé toute leur confiance.

A. AlJIilER.

REVUE DE LA PRESSE
Un Evénement sportif à Lyon.

La première réunion de courses, qui vient d'avoir

lieu sur l'Hippodrome de Villeurbanne, a pris l'im-

portance d'un grand événement sportif, non seule-

ment à Lyon, mais dans toute la région.

Par ses débuts, la Société Sportive du Rhône a

montré ce qu'elle pourrait faire une fois bien
organisée !

Nous estimons qu'elle est appelée à avoir une

influence considérable sur l'élevage du Centre et

du Sud-Est, qu'elle va révolutionner le goût du

sport, qui ne demandait qu'une occasion favorable

pour se développer à Lyon.

— Il est de notre devoir de remercier, au nomdu

Sport, la Presse Lyonnaise qui a contribué par sa

bonne part, à assurer le succès de cette louable
initiative.

La Presse quotidienne, dont nous donnons des

extraits, a très favorablement accueilli cette pre-

mière réunion.

Dans notre prochain numéro, nous ajouterons

les appréciations de la Presse hebdomadaire.

Le Lyon Républicain :

« C'est une idée fort heureuse qu'a ou la Société Spor-
tive du Rhône, de vouloir réveiller, en notre ville, le
goût du cheval en organisant périodiquement des cour-
ses au trot sur un hippodrome aménagé dans ce but.
Malheureusement, elle est allée^ choisir beaucoup trop
loin l'emplacement de son champ de courses. Il est
vrai qu'elle n'avait pas l'embarras du choix et qu'elle a
dû se décider au dernier moment pour celui-ci. Quinze
jours ont suffi aux organisateurs pour transformer un
champ de betteraves en une piste de mille mètres, dou-
blée d'une seconde piste en 8, et pour ériger d'éléga"ntes
tribunes d'où la vue est superbe sur les coteaux de la
Pape et de Miribel.

L'inauguration du nouvel hippodrome avait attiré une
énorme affluence. Les tribunes étaient bondées et le
coup d'œil en était des plus agréables, grâce aux jolies
toilettes portées par nos mondaines et nos demi-mon-
daines.
' Les courses ont présenté beaucoup d'animation. Les
champs pour chacune d'elles ont été très fournie et le
public s'est vivement intéressé aux'belles actions des
trotteurs qui couraient devant lui. »

Le Nouvelliste.
« Placé à quelque distance àl'est de l'usine do Jonage

entre les berges du canal et la route de Crémieu, le
nouveau champ de courses étend sur un terrain très
découvert une piste d'un kilomètre de tour augmentée
d'un parcours en 8 à obstacles, dont on peut suivre avec
facilité tout le développement. Les spectateurs des tri-
bunes ont devant eux un horizon étendu avec en face
les collines de Rillieux et de Miribel, à gauche la
silhouette lointaine de Fourvièro et le coteau de Saint-
Clair.

La grande tribune du pesage est bien disposée et les
installations des écuries et du pari mutuel seront très
rapidement complétées par tout le confort nécessaire.

La Société nouvelle a l'intention de donner- plus spé-
cialement des courses au trot attelé ou monté, des.
courses de haies et des épreuves militaires. La course
au trot manquait en effet au programme de nos réunions
lyonnaises, et le développement apporté depuis quelques
années à féleyage de la région, par tes concours hippi-
ques l'ail, piii'liculièrcinent apprécier le but que pour-
suivent les organisateurs de la Société1.

Les six épreuves courues dimanche ont fourni des
champs nombreux. Elles ont été disputées avec un réel
intérêt, et le Grand International de Lyon notam-
ment a offert un lot de trotteurs d'excellente condition.
Faisan III qui, a gagné la course, a effectué les 3. ICO
mètres de son parcours en 4 minutes 59 secondes, suivi
de très près d'ailleurs par les trois autres chevaux
primés. Il faut aussi signaler la belle allure et le train
remarquable avec lesquels le military d'officiers a été
coure.

Malgré l'incertitude du temps et la distance du champ
de courses, cette première journ'éé avait attiré de très
nombreux spectateurs et son succès a'été complet. »

Le Progrès :

« La Société Sportive du Rhône inaugurait dimanche
l'hippodrome situé sur la commune de Vaux et dont la
principale entrée se trouve 171, route de Crémieu. Trois
tramways desservent cette piste qui est des plus
coquettes. L'aménagement intérieur n'est pas complè-
tement terminé, mais les tribunes sont spacieuses,
bien disposées, et le regard no perd rien des différents
incidents qui se présentent sur la piste en forme de
huit. Le trotting et le steeple-chasei y régneront en maî-
tres avec les courses au galop, milifary et gentlemen ».

L'Express :

« Hâtons-nous de dire que la nouvelle société a obtenu
un très joli, succès pour sa première journée de cour-
ses. Malgré les menaces de pluie, l'assistance était nom-
breuse et très élégante et a suivi toutes les éprouves
avec un réel intérêt, car les partants étaient fort nom-
breux dans chaque course » .

Salulpublic :

« Un plein succès a couronné les efforts tentés par
des Lyonnais afin de mener à bien cette œuvre spor-
tive. Nous ne pouvons que féliciter la Société ainsi que
M. Aubier, secrétaire des courses-, sur les résultats de
cette journée des plus intéressantes.

Les courses ont ou beaucoup d'animation, et le public
s'est vivement intéressé aux trotteurs. Les champs de
courses ont été très fournis. Malgré des menaces de
pluie, une assistance nombreuse et élégante se pressait
dans les tribunes.

De la pelouse, la coup d'œil était des plus agréables :
nos mondaines, en grand nombre, portaient de ravis-
santes toilettes ».

Le Peuple :
Nous croyons que le nouvel hippodrome aura, avec le i

beau temps, de belles réunions, et nous lui souhaitons
bonne réussite.

Nous adressons à la Société Sportive du Rhône et à
son dévoué président, M. Buffaud, nos félicitations pour
cette excellente entreprise lyonnaise, qui, pour être à son
début, n'en connaît pas moins déjà le succès.

La Presse Parisienne, elle aussi, a tenu à
féliciter la Société sportive du Rhône et à recon-
naître son premier succès.

Paris-Sport :
« L'inauguration de l'hippodrome de Villeurbanne a

été très réussie et il faut féliciter de ce résultat les ,
zélés commissaires et le dévoué Secrétaire, l'aima-
ble M. Aubier qui, malgré la modicité des prix, ont.
réussi à amener sur le nouvel hippodrome, les meilleurs
trotteurs français ».

La France Chevaline :
« Pour ses débuts, la Société Sportive du Rhône a

obtenu un succès dépassant même les espérances les
plus optimistes des Lyonnais et des dévoués fondateurs
de la Société. Les propriétaires de trotteurs et les offi-
ciers des garnisons de Lyon et des environs, désirant
pour leur part contribuer au succès de cette réunion
d'inauguration, avaient fait des engagements considéra-
bles pour -cotte époque de l'année ; ces engagements,
en effet, s'élevaient au chiffre de cent deux! Lc_s par-

tants-ont été nombreux, et ont assuré l'intérêt de toutes
les épreuves ; cinquante-quatre chevaux sont venus se
placer sous les ordres du starter.

Avant d'aborder le compte rendu technique des
courses, nous tenons à féliciter la Société Sportive du
record qu'elle a accompli, en transformant en un hip-
podrome merveilleusement agencé, un terrain qui, le
U septembre, n'était encore qu'un champ de pommes
de terre, de maïs et de luzerne.

Nous donnerons plus tard quelques détails sur ce
véritable tour de force. Disons que dimanche matin,
M. Aubier, notre collaborateur et le zélé secrétaire de
la Société Sportive du Rhône, était encore à la tête d'une
équipe d'une centaine de charpentiers, maçons, terras-
siers qui ont livré l'hippodrome clos etterminé, à midi;
c'est-à-dire une heure et demie avant la- première
course.

La piste était bonne.
Les Lyonnais s'étaient rendu en masse sur l'hippo-

drome dont la coquette élégance, la'disposition remar-
quable des pistes de steeple et de trotting ont su con-
quérir l'admiration 'de tous lessportmen.

MM. Buffaud, Marge etCasatti, remplissaient les fonc-
tions de cpmmissaires; M. Kstragnat jugeait à l'arrivée,
et le vice-président, M. A. Bless, tenait le chronomètre.

Nous signalons avec plaisir le dévouement tout par-
ticulier de- ces derniers, qui ont tout fait pour assurer
le succès de la Société.

Briouse a gagné facilement la première épreuve,
c'est une- récompense bien méritée pour son proprié-
taire.

Quinaud a fait une course remarquable, partant en
queue derrière un peloton de quatorze concurrents ;
Ulpien a très bien couru, ainsi que Le Sàlèoe. et Bis-
touri qui représentent l'élevage de la région.

Faisan III a gagné en grand cheval l'International
devant Woodcourt, Mignonne et Killona.

COMPTE-RENDU
Gé n'est pas sans une agréable surprise que nous

avons assisté, dimanche dernier, àl'inauguration de

l'Hippodrome de Villeurbanne. Lors de la visite

faite, huit jours avant, avec nos confrères de la

presse lyonnaise, le doute suc cette préparation

hâtive était à peine dissimulé et tous nous étions

d'avis que si la saison n'était pas autant avancée,,

il serait préférable de, renvoyer cette première
réunion au 21.

La date maintenue, fout s'est trouvé prêt, juste

à l'heure. Une affluence considérable avait répondu

à l'appel des fondateurs et les coqu.ettes tribunes

du pesage, comme la pelouse à peine nivellée, re-

cevaient cette première visite, dont le résultat était

tout à l'honneur de la Société Sportive du Rhône.

M. Buffaud présidait aux opérations du pesage,

assisté des commissaires : MM. Marge et Casati-

Brochier; M. Estragnat jugeait les arrivées; M. A.

Bless, vice-président, tenait le chronomètre; M. Au-

bier, secrétaire général, donnait les départs avec

M. Borin-Pournet; M. le commandant de Mousse-

nergue était commissaire militaire des épreuves de
military.

Parmi les personnalités et notabilités qui hono-

raient de leur présence cette journée d'inaugura-

tion, citons : MM. les généraux Parizot, Lesne, Roy

de Vacquière, MM. Marty et Just, secrétaires géné-

raux ; MM. Pain, conseiller de préfecture; Couture;

Robin et Lavigne, adjoints au maire de Lyon ;

Goste-Labaume, conseiller général ; Fays, maire de

Villeurbanne; M. le commandant Wuilliam, com-

mandant de Place ; M. de Chovigné, directeur des

Haras d'Annecy; MM. Masson et Roux, conseillers

municipaux de Lyon ; M. Houber, fondé de pouvoirs

de la Trésorerie générale ; M. Boulu, secrétaire du

maire de Lyon; Perrin, conseiller municipal de

Villeurbanne ; M. Delorme, maire de Vaux-en-

Velin et plusieurs conseillers municipaux ; Rojon,

secrétaire du Parquet et les membres du Comité

de Société sportive du Rhône; MM. Guilleminet,

Savigny, D>- Dime, Prat, F. Bouvier, Bourjaillat|

Giroud, Lafond, etc , de nombreux sporfmen et

propriétaires : MM. marquis de Montmorillon,

Perret, E. Moreau, de Romanet, Burtm, du Tilleul,

Bérard, Comte, Mermier, Châteauneuf,Maunier,etc,
MM. les officiers : de Brosses, Pitard, d'Hennezel,

Coblentz, Delageneste, Bossut, A. Perret, Pertuisier,

de Prunelle, Petit, Chambon ; enfin M. Heffer, com-

missaire des Courses de Feurs; M. Donnât, des

Courses de St-Galmier; M. Latune, commissaire

des Courses dé Valence; Desgouttes, commis-

saire des Courses de Feurs; Boujart, commis-

saire des Courses de Villefranche ; M. le mar-

quis de Bridieu, comte Paris de Tréfond d'Avan-

court, de Lavaucoupet, vicomte de Valdahon, Henri

Maurice, Delore, Felissent, de Latuilerie, Janin,
Terasse, Laganne, etc.

Cette dernière, pour laquelle on devait craindre un
changement de forme on changeant de driver, a été
admirablement bien conduite par Berthori avec lequel
elle fera, croyons-nous, un excellent ménage. .. et de

 très belles courses.

Le Falot :

C'est à la vapeur qu'a été menée l'installation de l'hip-.
p'odrome de Villeurbanne. Le matin de la réunion on
travaillait encore après la piste. Le public a répondu à
l'appel de lajcune Société. L'importance du mouvement
qui s'est produit se justifie par le chiffre d'affaires faites
au pari mutuel, installé par M. Chauvin : plus de 60.000 f'r.

Toutes les victoires ont été faciles, excepté celle de
Faisan III, que Woodcourt, qui semble avoir retrouvé,
au soleil du Midi, sa belle forme, lui a disputée chau-
dement.

La piste était forcément mouvante et un peu détrem-
pée, à la suite de la pluie tombée. \

C'est donc un succès à l'actif de la jeune Société lyon-
naise, qui doit s'efforcer d'assurer la prospérité du trot-
ting dans la contrée.

Comme on le voiLjlya accord parfait,pour recon-

naître le triomphe de la jeune.Société. Terminons

en adressant de sincères éloges à M. Bless, le vice-

président de la Société, qui fut le premier promo-

teur de cette œuvre ; à M. Buffaud qui après ayoir

résisté assez longtemps aux ennuis de la prési-

dence, remplit actuellement cette difficile fonction

avec un tact et un zèle remarquables ; M. Marge, le

jeune trésorier auquel nous souhaitons de rem-

plir... la caisse de la Société pour le grand bien

de l'Elevage. DRIVER.

MM. les chirurgiens Vallas et Raffln, les docteurs

Efiévant et Dime, de la société, assuraient le ser-

vice médical.

La musique du 158e et la Société des Trompes

de Lyon prêtaient leur concours à cette fête spor-
tive.

Courses au Trot.

Prix de la Région. — Attelé ou monté. — 1 .000 fr.,
3.200 m.

1. Briouze,ch. b., 5 ans, par Fontenay et Lava-

ter, à M. Bless, 3.150 m., 5'45" (l'49" 1/2; Bougon.

2. Saute en Barque, à M. Cettaz, 3.175 m.. 5'52"
(l'50" 4/5) Ono.

3. Topaze, M. Burtin, 3.100 m., 6'17" (2'0t" 7/10)
le prop re .

4. Toto, à M. Savigny, 3,050 m., ti'19"(2.04" 1/5)
Bancel.

Non placés : Chérie, à M. Schladenhaufen, 3.100 m.;
Otto, à M. Savigny. 3.050

500 fr. au 1er, 300 fr. au 2e, 150 fr. au 3e, 50 fr.
au 4e.

Pari mutuel : Pelouse: 22 fr. ; placés : 7 50 et 7 fr.
Pesage, 19 fr. Placés : 6 fr.

Quoique partant en queue, Briouse etSaute-en-

Barque ne tardent pas à se trouver devant leurs

concurrents. Briouse, à M. Bless, prend vivement

la tète et conserve la première placejusqu'aubout,

fort bien drivé par Louis Bougon, l'ancien jockey de
l'Ecurie Chantemerle. Saute- en-Barque, «M. Cot-

taz, malgré tous ses efforts, et par suite de nom-

breux enlevages ne peut menacer sérieusement

Briouze. Les autres chevaux, tout en figurant,

sopf tenus à des distances respectables.

Prix de Villeurbanne. — Circonscriptions, attelé
monté. - 2,000 fr., — 3,300 m.

1. Quinaud, ch. b., 6 ans, par Harry Lumps et

Sarah, à M. Bonneau. 3,300 mètres., 5' 15" (1'35" 1/2)
le propriétaire.

2. Ulpien, à M. Bénard, 3,075 m., 5M9" (l'43" 1/3)
Labaye.

3. Bistouri,, -à M. Châteauneuf, 3,000 m., 5'35"
(l'51"2/3).

4. LeSalêve, au môme,3,225 m.,5'36"(l'44" 1/10)
Desnocl. ' ;

Non placés: Mignonne, à M. Maunièr, 3,300 m.;

Faisan III, à Mme de Vivens, 3,275 m- ; Quatrejoies,

à M. Rouchité, 3,250 m. ; Serpoletfe, à M. Mermier,

3,225 m. ; Sabine, à Mme de Vivens, 3,225 m. ; Olga,

à M. Jeanrof, 3,025 m.; Suspect, à M. de la Roche,

3,000 m. ; Miss Buford, à M. Bonneau, 3,000 m. ;

Samson, à M. Fassio, 3,000 m.; Sortais, à M. Bou-
chité, 3,000 m.

1,100 fr. au 1er, 600 fr. au 2e, 300 fr. au 3e, ^C0 fr.
au 4°

Pari mutuel : Pelouse : 17 fr.50 ; placés : 8 fr. 50,
10 fr. et 55 f'r.

Pesage : 17.50; placés: 8.50, 8 fr., et 128 fr.

Course des plus intéressantes : 14 partants ; c'est

un magnifique succès pour la nouvelle Société.

Ulpien, à M. Bénard, prend le commandement,
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puis se laisse passer par Bistouri à M. Château-
neuf. Ulpien, dans les 500 derniers mètres, repasse
Bistouri, et semble avoir la course pour lui II
apparaît premier dans la ligne droite, mais Qui-
naud, à M. Bonnaud, doublant, depuis le commen-
cement, ses douze adversaires, s'attaque au 13e
(chiffre fatidique ! ! !) et le 13» succombe..

Le persévérant Quinaud passe 1er le poteau
d'arrivée. Beaucoup de courses comme celle là et
il est sûr que la Société Sportive fera aimer le
« trotting » à ceux qui n'ont d'yeux que pour le
galop.

Grand International de Lyon. — Attelé. —
2,000 fr., 3,300 m.

1. Faisan III, eh. b., 5 ans, par Cash et Pou-
lette, à Mme de Vivens, 3,100 m., 4'59" (U36" 1/2)
Bernard,

2. -Woodcourt, à M. Dufilleul, 3,100 m., 5'03"
(U37" 7/10) Relia.

3. Mignonne, à M. Marinier, 3, 150 m., 5' 12" (U„9")
Demorizzi.

4. Killona, à Mme de Vivens, 3,200 m., 5'13"
(!'39" 4/5) Berthon.

Non placés :, Miss Sidney, à M. Mermier, 3,300 m.;
Thisaho, à M. Boujard, 3,075 m ; Qualrejoies, à M.
Bouchité, 3,050 m.; Black Burn, à M. Lizon,
3,000 m.

1,000 fr. au 1er, 700 fr. au 2«, 300 fr. au 3e, 150 fr
au 4e.

Pari mutuel ; Pelouse 8 fr. ; placés : 14 fr.,
42 fr. 50 et 24 fr.

Pesage : 10 fr. 50 ; Placés : 12, 21, 19 fr. 50.

Blach-Bum, à M. Lizon; parti devant ne se
laisse passer qu'après le premier tour par Vood-
court, à M. Dufilleul, joli cheval hoir et très hien
drivé. Mais Faisan III, à la marquise de Vivens',
marchait d'un train d'enfer, et malgré la très
bonne défense de Voodcourl, avait course gagnée,
500 m. avant l'arrivée. Faisan III, drivé par
Bernard.

Mignonne s'adjugeait la troisième place derrière
Woodcourt, bonne course pour cette jument, qui
rendait 50 m. aux deux premiers ; Killona, bien
comprise par Berthon qui la drivait pour la pre-
mière fois, finissait quatrième dans une merveil-
leuse aliure.

Quant à Tisaho, un accident survenu à son
sulky l'a complètement mise hors de course.

Steeple-Chases et Military.
Prix des Gentlemen. — 800 fr. — 2,800 m.
1. Orage (75 k.) à M. de Romanet, monté par le

propriétaire.
2. Miragarri (69 k.) à M. iïlano-Paron, monté

par M. Bérard, fils.
3. Mirliton II à M. E. Maureau, monté par

M. d'Avancourt.
N. P. Creil au marquis de Montmorillon ; Rose

à M-L. Perret ; Chandos à MM. LefebvreetAuberger.
Pari Mutuel. — Pelouse': 8 fr. 50. Placés • 8 et

9 fr. 50.
Pesage : 8 fr. ; placés : G fr.
M. de Romanet, en selle sur Orage, mène le Irain.

Le peloton est très compact et tous les chevaux
galopent dans les mêmes foulées, sauf Creil, sur-
pris au départ. ,

M. Bérard tils, sur Miragarri,. a fait très bonne
figure, en, amenant très près' <i'Orage un cheval
d'une classe inférieure,

Ne laissons pas passer cette course sans adresser
nos félicitations à M. Bérard jeune qui, pour un
début, a très bien piloté Rose à M. Perret'.

Orage l'emportait facilement d'une longueur,
les deux suivants chacun à une demi-longueur.

Military (2e série), officiers'. 2 000 m. — Objets
d'art : 800 fr.

1 . Westburnc (77), à M. Bossut (le propriétaire) ;
2. Quâteuj* (86), à M. de Brosses (le propriétaire);
3. Easlern-Star (72), à M. Coblentz (le proprié-
taire).

Une encolure du premier au second. Deux lon-
gueurs du deuxième au troisième.

Non placés : Egerie, New-Moond, Molher-
Meldrum, Sarro-Berry, Gloriole, dérobée.

Pari mutuel : Gagnant : 30 fr. Placés : 9 fr. 50,
6 fr.

Partis bien ensemble, les officiers ont effectué
leur parcours avec beaucoup de brio, seule Glo-
riole s'est dérobée à la première haie. Dans la
dernière boucle du huit, Westburne sedôfachaitet
prenait quelques longueurs. Entre les tournants,
Quêteur et Eastern-Slar se lançaient à sa pour-
suite. A la dernière haie, Quêteur sautait immé-
diatement derrière Westburne, lequel probable-
ment sur ses fins marquait un écart sur l'obstacle
en se recevant. Par ce fait, Quêteur avait un
temps d'arrêt décisif et succombait d'une encolure.
Easlern-Star, troisième à deux longueurs, n'a
pas confirmé sa dernière perforance de Mâcon, un
terrain dur lui étant préférable.

A la rentrée au pesage, M. de Brosses, proprié-
taire de Quêteur, arrivé second déposait une
réclamation contre Westburne.

Le Commissaire Militaire, M. le Commandant De
Moussenergue rejetait la réclamation, considérant, le
fait comme un incident de course involontaire.

Military (3e série) Sous-officiers. — Objets d'art
375 fr., 1500 m.

1 . Agar, à M. de Valence du 2e Dragons ; 2. Va-
nille, à M. David ; 3. Guillaume Tell, à M. Royot
du 19e dragons; 4. La Navarai.se.h M. Renaud du
10e cuirassiers.

N. P. Médie, Feuille d'Or, Diligeant, Norman-
die, Clamard II ; Noue.

Pari Mutuel! fr. 25. — Pelouse : 17 fr. 50 ;
Placés : 7 fr. 50 — Pesage : 22 fr. 50 ; Placés :
6 fr. 50, 11 fr. 50.

Vanille, montée par M, David, prend la tête
selon son habitude, mais le terrain n'étant pas
sien et Agar n'ayant pas jugé à propos de se déro-
ber, elle n'arrive que seconde.

Jolie course dans le parcours du huit et menée
crànemqnt par nos jeunes sous-officiers vivement
applaudjs.

Chauffeurs, Cyclistes, Chasseurs, Touristes
assurez vous ! Demandez les tarifs avantageux de
la Société des Travailleurs Français, F. RENARD,
directeur régional, 28, rue de la République, Lyon,

O.L'6; 6 N* -ti ftN.fi;èSi!f

J5 Procès de chasse. — Signalons un procès
tout d'actualité, qui vient d'être tranché par le
tribunal de paix deRochefort. Il s'agit d'un cas qui
se présente fréquemment en matière de chasse :

Un chasseur tire un lièvre et le blesse, mais pas
assez grièvement pour l'empêcher de fuir; un
autre chasseur le tire à son tour et le cloue sur
place : auquel des deux disciples de Nemrod
appartient la pièce?

Dans l'espèce, le premier chasseur avait reven-
diqué le lièvre, comme étant son bien; le second,
avait, au contraire, prétendu que lui seul avait
donné la mort à l'animal dont il s'était d'ailleurs
emparé, sans plus de scrupule. D'où procès en
dommages-intérêts.

Le juge de paix a donné gain de cause au second
chasseur, en décidant qu'un chasseur n'acquiert de
droit privatif que sur le gibier qu'il blesse assez
grièvement pour le mettre hors d état d'échapper à
sa poursuite.

jt Protection des oiseaux en Italie. — Il s'est
constitué à Brescia, nous dit le Corriere agricolo,
une société pour la conservation des nids d'oi-
seaux. Cette ligue comple déjà plus de trois cents
adhérents en ville et à la campagne. De nombreu-
ses circulaires ont été adressées aux enfants des
écoles, les engageant à se faire inscrire -dans la
ligue, qui a déjà beaucoup reçu de lettres d'adhé-
sion de la part, de sociétés zoophiles. N'y aurait-il
pas quelque chose à faire dans notre région?
^ Empoisonnement du gibier par le nitrate

de soude. — Des lièvres et des lapins ont suc-
combé en grand nombre aux environs de Breslau à
la suite d'un empoisonnement par le salpêtre du
Chili dont on avait saupoudré les champs de céréa-
les. L'autopsie a montré des lésions de néphrite et
de gastro-entérite.

A PROPOS DE LA CIBLE POPULAIRE

Le Tir National du 6 octobre a publié la lettre
suivante.

29 septembre 1900.
Mon cher Camarade, 1

Je lis aujourd'hui seulement, à Saint-Aubin-sur Mer,
le numéro du Tir National dans lequel une humoris-
tique lettre de Violet semble me contester la paternité
de la Cible populaire.

Comme Violet le montre avec une douce ironie, per-
sonne ne voulait de cette Cible Populaire et, maintenant
qu'elle a triomphé, on rencontre à tout instant des
tireurs qui prétendent en avoir eu liidée.-

Au fond, cela est très humain.
Mois il est très humain aussi que je revendique mes

droits d'auteur — qui, en la circonstance, sont tout
simplement la grande joie et la profonde satisfaction
d'avoir utilement travaillé pour la cause du tir.
, Cordialement à vous,

PAUL MANOURY.
Si le camarade Manoury réclame comme sien

le mérite d'avoir présenté la Cible Populaire au
comité. du concours de l'Exposition, personne ne
lui contestera le fa'if ; mais s'il veut être exclusi-
vement le père de la Populaire (?) la thèse change,
car il suffit de lire le comple rendu des séances
du Comité des 6 et 7 janvier, pour reconnaître que
la Populaire aurait couru granefs risques, si, à
la séance du 7 janvier, M. Rognin, n'avait iepris
la question (M. Manoury n'était pas présent à cette

séance) et ne l'avait finalement mise à point pour
l'adoption.

L'ami Rognin est trop modeste pour réclamer un
bon point, mais ceux qui connaissent ce franc pa-
triote et les idées qu'il professe, peuvent dire qu'il
n'avait pas attendu 1900 pour songer à la Cible
pour tous, c/ui devrait exister dans tous les
stands. L'auteurest à même de produire des écrits

de Rognin, d'où sont sortis telles et telles propo-
sitions de Cibles populaires, lesquelles ont enfin
trouvé accueil dans le programme de Marseille
1899, bien des années après la publication de ces
propositions. Du reste le principe. en est,— n'en dé-
plaise à personne— appliqué dans certaines socié-
tés, notamment à IaSociétémixIe de Tir de Rouen,
ce qui établit que la Populaire est fille de bien
des pères... l'ami Rognin ne réclamant rien (ce
n'est pas sans raison qu'on a interdit, la. recherche
de la paternité ?). Et, dans ce cas, M. Violet est en
plein dans le vrai .

Nous avons voulu, dansnolredernier article sur
la Populaire (Lyon-Sport, du 6 octobre), expli-
quer que cette cible,présentée gratuitement au
public jusqu'à concurrence de 6,8 ou 10 balles,
réserverait ses prix aux amateurs non classés à
certaines dès diverses catégories du concours, dans
lequel elle serait encadrée, ou du moins avec prix
bien fixés (système Marseillais 1899). El. nous esti-
mions que l'homme, amorcé par la Populaire, se
classant avantageusement au concours public, se-
rait heureux de perdre son prix, à la première
phase de la populaire . En effet, le classement qui
lui ôteraif le bénéfice de la populaire, vaudrait
toujours mieux et, par la valeur et par l'honneur du
rang pris contre les concurrents (par erreur il a
été composé prendre au lieu de perdre, mais les
camarades n'ont pas eu besoin de cette présente
remarque pour faire la rectification).

La Populaire de nos vœux serait donc ainsi
combinée : '

1™ phase : gratuite à tout venant pourtant
de coups, classement au centre, récompenses ré-
servées aux non classés dans les bons prix des
concours libres.

2" phase : coût très réduit, ouverte à tous les
tireurs,récompenses cumulables avec la populaire-
centre et les autres récompenses du concours.
Prix de deuxième classe, de première classe, d'hon- '
neur et d'excellence, suivant les propositions Li-
gnier,Ayme et Violet. -E. ISABELLE.

7e Cooeoufs National et International
PARIS-SATORY

Communiqué officiel. — La Commission de
classement du Concours international de Tir de
Satory aura terminé ses opérations dans quelques
foUrs. Les classements de toutes les catégories
du Concours, arrêtés provisoirement, ont été ou
seront successivement insérés au Tir National,
organe de F Union des Sociétés de Tir de France,
afin de permettre aux tireurs de produire leurs
réclamations, s'il y a lieu.

1

Le palmarès du Concours, dont l'impression va
être commencée, sera envoyé à fous les lauréats
vers fin octobre prochain; les prix obtenus seront
mis aussitôt à leur disposition.

Une rectification. — Un de nos lecteurs nous
écrit au sujet d'une note parue dans Lyon-Sport
du 15 septembre, relative à la mention de la mé-
daille d'or décernée, à l'Exposition Universelle, aux
sociétés dé tir de Lyon et de Nancy. Si dans cette
note nous mentionnions que cette haute récom-
pense .n'a été accordée qu'à deux sociétés, nous
avions tort de n'envisager que les sociétés de pro-
vince. La société parisienne de tir \"Avenir (10e

boulevard des Batignolles) et présidée par
M. Paul Lefèvre, a également obtenu une médaille
d'or. Avec cettere^tification que nous lui devions,
nous lui adressons nos sincères félicitations.

Société de Tir de Lyon
Dimanche 21 octobre, le matin, exercices de tir

des sociétés de gymnaslique inscrites pour ce
dimanche; l'après-midi, le «tir aux cartons et le
concours au revolver libre, auront lieu dans les
conditions habituelles.

Nota. — L'omnibus du stand part du pont, Mo-
rand, rive gauche, toutes les heures, à parfir-de
11 heures.

Société des Tireurs du Rhône.
Stand de la Doua. — Le concours public de fin

d'année aura lieu, les 28 octobre, i et 11 novembre.
De nombreux prix de valeur seront affectés aux

diverses catégories. Les tireurs de Lyon et de la
région sont cordialement invilés à prendre part à
ces trois journées de tir.

Le programme du concours sera adressé à tout
tireur qui en fera la demande au siège, 61, cours
de la Liberté.

Il n'est question dans toutes les salles d'armes
que déjà malheureuse affaire Marlier-Ferrette. Le
public, ce grand enfant, dont l'attention est quoti-
diennement détournée par une actualité nouvelle,
commence déjà à y moins songer. Chaque fois
qu'un duel mortel se produit, l'encre coule à tlots,
les chroniques et les .interviews ne traitent que
celte question; certains émettent le vœu « que
celte vieille coutume qui n'est plus de notre siècle
disparaisse ; d'autres, au contraire, aiment cette
tradition chevaleresque qui est, « le meilleur
moyen de vider une querelle entre gens bien
élevés ».

Les escrimeurs qui connaissent le danger, ou-
blient moins vite que la foule.

Le triste dénouement du duel de Bar-le-Duc a
provoqué bien des commentaires dans les salles
d'armes. On croit que le coup d'épée,qui coûta la
vie à M. Marlier, aurait été dirigé au bras et que
ce n'est par un fait du hasard que la pointe de
M. Ferrette atteignit le corps... Nous n'y étions
pas, et les renseignements des journaux furent
parfois contradictoires.

Ce triste événement rappelle aux escrimeurs une
fois de plus qu'an coup d'épée est subordonné à
bien des quesi ions de hasard.

La précision de la riposte, la finesse de la pointe
et l'autorité dans les débats de fer ne suffisent pas
pour vous permettre de dire sans la moindre ré-
serve : « .le toucherai mon adversaire à tel en-
droit sans être touché » surfout quand on tire en
un point. . . et que les épées sont pointues.

Dans les poules à l'épôe, où cependant on ne
peut blesser que son amour-propre, ce qui est
déjà quelque chose, les escrimeurs les plus fou-
gueux qui se livrent, le plus à l'assaut, deviennent
immédiatement plus prudents! Ils cherchent à
toucher n'importe où sans l'être; et c'est déjà
bien difficile pour un tireur quelle que soit sa
force.

Il nous arrive quotidiennement d'entendre dire
à des escrimeurs pendant un assaut d'épée !
« Quel coup bizarre, j'ai passé à un centimètre de
votre poitrine ; en duel, j'aurais été tué, cependant
mon attaque était juste ! »

Ce sont des coups de hasard, coups auxquels les
tireurs de tête, les escrimeurs réguliers ne doivent
pas donner prise ; mais ils se produisent, et il ne
suffit que d'une fois!

Les escrimeurs le savent bien, aussi ne raillent-
ils aucun duel. . . et ils ont raison.

Excellent MAITRE D'ARMES, ancien élève de
l'Ecole Joinville, donne des leçons en ville à des
prix très raisonnables. Leçons tous les jours ou
3 fois par semaine. — S'adresser au Lyon-Sport,
C. P. E. H.

Moto-Club de Lyon
Une bonne nouvelle pour les membres du Molo-

Club : à partir du mois prochain, le magnifique
local du quai de l'Est ouvrira ses portes à ceux que
n'effraient ni les accords des lyres, ni les charmes
de la danse. Des réunions mensuelles auront lieu à
cet effet, et les fervents pourront se livrer à ces
deux genres de ;sports qui, pour n'avoir rien de
commun avec le pétrole, n'en sont pas moins un
plaisir. .. . des sens.

Par exemple, il m'est impossible de vous donner
actuellement desrenseignements plus complets, ja
sais seulement, qu'organisées par le président lui-
même du M. C. L., ces réunions seront charman-
tes, et trop rares, au gré de tous.

•Echos et Nouvelles
ift Si cela continue, dans quelque temps la route

de Paris à Lyon sera obstruée... par les voitures
Nieper. En voilà deux qui arrivent depuis quelques
jours. La première, montée par M. Bouchard, et
l'acquéreur, M. Meissonnier, est venue, sans une
panne, faisant bravement son chemin en deux
étapes. Elle est du modèle de celle qui est exposée
rue Baf-d'Argent, chez MM. Rivât et Bouchard.

La seconde est un tandem à i places, trois vites-

ses et marche arrière, admirablement construit
et bien digne de tenter les chauffeurs futurs. Dans
huit jours, le pireil arrivera de Paris toujours
parla route, et conduit par M. Lamurc, son heu-
reux propriétaire.

Au fait, puisque nous parlons de la voiture Pie-
per de Liège, laissez-moi vous présenter l'un do-
ses modèles qui forme le trait d'union enlre les
voitures électriques et celles à pétrole.

Cette voiture comporte un moteur à pétrole por-
tant, sur le prolongeme.it de son arbre, une dynamo
qu'i'cons'itue le volant principal. Les changements
deîvilesse. les accumulateurs sont, les mêmes que
dans les autres voitures. Le «moteur à pétrole tra-
vaille toujours à pleine charge. Lorsque la puis-
sance qui lui est demandée pour la marche de la
voilure diminue, le moteur tend à s'emballer, la
dynamo fonctionne alors en génératrice et charge
les accumulateurs de réserve. Quand, au contraire,
une rampe, par exemple, vient ralentir la vitesse
de rotation du moteur, les accumulateurs sedéchar-
gent automatiquement dans la dynamo qui fonc-
tionne alors en réceptrice et fournit au moteur à
pétrole l'appoint de la puissance qui lui est momen-
tanément demandé. E. d'Y.

^ Lapressesportivecomple, depuis celte semaine,
un nouveaujournal quotidien, de grand format,, à
cinq centimes, \JAuto- Vélo.

Notre nouveau confrère, qui se propose de pren-
dre en mains les intérêls de l'UnionVélocipédique
de France et de l'Automobile-Club, s'est assuré la
collaboration de rédacteurs et de chroniqueurs
dont les noms font autorité dans tous les sports.

Nons lui adressons tous nos bons souhaits.
;jfc UNE EXCURSION AUTOMOBILE. — M. Gep.

Méaulne a organisé, sous le patronage de l'Automo-
bile-Club de France, une excursion automobile en
Tunisie.

Par suite d'arrangements conclus avec la Compa-
gnie de navigation franco-tunisienne, le transport
des passagers et des voitures est assuré dans de
très bonnes conditions de confortable, au prix de
50 f'r. par passager et 5.0 fr. par voiture ; le nom-
bre des places est limité. Pour le transport par
chemin de. fer, la commission a également obtenu
le demi-tarif.

Des prix seront accordés par la résidence de
Tunisie aux voilures à plusieurs places qui se com-
porteront le'mieux comme voitures de transports
publics. De plus, la partie de l'excursion Gabès-
Tunis, soit 4'00 kil., sera faite en course.

Les adhésions sont reçues jusqu'au 5 octobre, au
secrétariat de la commission de tourisme de
l'A. C. F., 6, place de la Concorde. Chaque adhé-
rent devra accompagner son inscription d'un for-
fait de 100 fr., qui sera intégralement employé au
paiement du transport par mer. Il devra de plus
faire connaître, en s'inscrivant, le nombre de pla-
ces que contient sa voiture, le nombre d'invités
s'il y a lieu, et aussi, la consommation d'essenc
de sa voiture par 100 kil.

En Angleterre. -— LAutomobile-Club d'Angle-
terre a fixé à la première semaine de novembre
son concours de voitures électriques, qui com-
portera quatre épreuves: 1° Le plus grand par-
cours à accomplir avec une seule charge d'accu-
mulateurs. 2° Un parcours de, 30 milles en ter-
rain accidenté. 3° Un parcours semblable sur route
ordinaire. 4° Un parcours semblable en terrain
plat.

Chaque voiture portera un commissaire qui rédi
géra un minutieux rapport sur la marche du
véhicule.

U. V. F.
Comité décentralisateur du Rhône

Amateurs disqualifiés
Dans sa dernière séance, le comité décentralisateur

du Rhône et Va commission d'amateurisme à Lyon
avaient disqualifiés pour trois mois quelques cou-
reurs qui avaient pris part à la Course de Pierre-
Bénilc courue le 23 septembre, course interdite
par l'U. V. F. Après en avoir référé au comité
directeur, M. Roy, président de l'amateurisme à
Paris et la commission d'amateurs ont décidé de
porter la suspension à six mois. Quant aux cou-
reurs amateurs Legros, du Cyclophilc Tèle-d'Or
et Laurent, de l'U. V. F., ces deux coureurs sont
classés « professionnels » vu qu'ils ont touché des
prix en espèces. Les coureurs disqualifiés pour
sixmois sont MM Lécher aîné du Cyclophilc Tè-
te-d'Or, Leravat de l'U. V.F., Florent du Familial
Cycle, et Combet du Rapid'Club.

« A notre avis, et ce doit être aussi celui des vrais
amateurs, il est regrettable de voir de jeunes
amateurs ou se disant tels, aller courir des petites
courses parce qu'il y a un ou deux prix de 15 ou
20 francs pensant que cela ne se saurait pas, et sur-
fout, s'engager et courir sous de faux noms. C'est
lors d'une course comme celle citée plus haut que
l'on reconnaît l'utilité de la « Licence » créée par
l'U. V. F., car en prenant les règlements de notre
grande fédération nationale, les organisateurs de
courses sont d'abord assurés d'un succès, et, en
exigeant la licence, ils évitent des ennuis pour
tout le monde. Espérons que nos amateurs sauront
le comprendre et ne s'engageront plus dans des
courses qui ne sont pas autorisées par l'Union ».

Distribution des Prix de la Consolation
Par suite des Fêtes de la Toussaint se trouvant

être le premier jeudi de Novembre, la distribution
des prix et des Souvenirs de la course de Conso-
lation, qui s'est courue le 7 courant, est reportée au
8 novembre, deuxièmejeudidu mois,à9 heures pré-
cises du soir, Brasserie Grimer, place des Ter-
reaux à Lyon. Tous les cyclistes qui on! été au
départ de cette course sont invités à venir ce soir-
là retirer leur Souvenir. Les unionistes sont invi- '

tés à se munir de leur carte de l'U. V. F., et de leu ,
licence.

Réunion du personnel consulaire et des
Présidents des Sociétés affiliées à l'U.V F

Le personnel consulaire du Rhône, la commis
sion d'amateurs ainsi que les présidents aux déïé
gués des sociétés affiliées à l'U.V. F., «ont priii
d'assister à la réunion mensuelle de vendredi pr0
chain 26 courant,à 9 h. du soir, au siège del'Union
Brasserie Gruber, place des Terreaux.

Affiliation de Sociétés.
Le Cyclophile Tôtc-d'Or, une de nos Sociétés

d'ajnateurs les plus prospères de Lyon, vient de

voter sa réaffiliation au Comité décentralisateur de
l'U, V. F. à Lyon.

D'autres demandes d'affiliation seront examinées
à la prochaine séance du personnel consulaire do
l'U.V. F.

Les Sociétés vélocipédiques qui désirent s'affl.
- lier à l'U. V. F., ou qui désirent avoir dos rensei-
gnements sur le mode d'affiliation, sont priées de
s'adresser au chef-consul du Rhône et Sud-Est,
5, rue de l'Hôtel-de-Vil]p., à Lyon.

& L'Union Vélocipédique de France a tenu
samedi son assemblée générale annuelle à la mai.
rie du l ur arrondissement à Paris, assemblée cour-
toise et cordiale où l'ordre du jour a été prompte,
ment étudié et discuté.

La question de la dénonciation du traité signé
l'an dernier entre les trois fédérations françaises
d'amatedrs, U. V. F., U. S. F. S. A. et F. C.'A.'F.
n'a pas été résolue, et plein pouvoir a été donné
au Comité directeur pour la terminer au mieux
des intérêts de tous.

A la fin d'un dîner qui a suivi le Congrès le
Comité' directeur de l'U. V. F. a élu son bureau
comme suit: MM. Pagis, président; Breton et
R. d'Arnaud, vice-présidents ; Paul Rousseau
secrétaire-trésorier.

M. Riguelle constituera la commission sportive
et M. Pagis la commission de tourisme.

COURSES ET RÉUNIONS '
Fédération du Haut-Rhône

Le Championnal.de vitesse de la Fédération
du Haut-Rhône, disputé, dimanche dernier, à, h
Jonction, se courait pour la dixième fois ; il a été
gagné en 1891 par Durif à Lyon, en 1892 par Canin
à Turin, en 1893 par Bozino à Varembé, en 1891
par Lambrecht à Lyon, en 1895, 1896 et 1897 par
Théo-Champion à Aix, Genève et Lyon, en 1898 et
1899 par Lambrecht à Aix et à Lyon.

La victoire d'Aegerter, dimanche, donne pour k
cinquième fois en dix ans au Bicycle-Club de. ;
Genève la garde de l'insigne transmissible du.
champion.

VÉLODROME TÊTE D'OR
Malgré un temps incertain, un grand nombre !

d'amateurs de courses vélocipédiques s'étaient I
rendus, dimanche, au Vélodrome Tête-d'Or, pour I;
assister aux courses organisées par M. Pascal. Re- [
marqué dans la tribune d'honneur, à côté de
M. Devaux, président du jury: MM. Lutringer, pré-
sident du V. C. L. ; Clément consul de l'U. V. f,;
Bligny, du V. C. L. ; Vachon, Deschamps, Lassagne,
Billet, Renoult,, de l'U. V. F. ; L'Hôpital, du R. C;
Menand du C. T. U. ; Charbonnier, du F. G. ; Pot-
land, Muthion.

Voici les résultats des courses.
Course de bicyclettes régionale (amateurs). -

1 . Lapierre, 2. Barbisio, 3. Alfred.
Course des trois frères Pascal. — 1 . Hippolyte, I

8 ans ; 2. Félix, 9 ans ; 3. Charles, 7 ans.
Match Dusserre-Moussier-Lagarde. — 1. Mous

sier, 2. Lagarde, 3. Dusserre.
Course de tandems (amateurs). — 1. Temporel

frères, 2 Barbisio, Lapierre.
Course de consolation (offerte par M. Devaux,

propriétaire du Tailleur Pauvre). — Amateurs:
1. Lapierre. — Professionnels: 1. Marion.

Course de bicyclettes amateurs ( 20 kilomètres). I
1 Barbisio, 2. Temporel, 3. Pascal aîné.

Vélo-Club des Cordeliers.
Dimanche, avait lieu dans les salons du restai' J

ranf Denis, 23,cours Lafayette, une fête charma*
LeV. C. C. réunissait ses membres honoraires d
actifs dans un banquet, en l'honneur de deux*
ses membres partant au service.

Le dîner était précédé d'une poule à l'épée où lfiS

meilleures lames de Lyon étaient conviées. Ce M
un régal exquis, où tous à l'envie se firent, renia''
quer par leur jeu sobre et varié ; le vainqueur!»
lieutenant de Bonchony a droit à toutes nos fél'j"' I
tations. Ensuite a eu lieu la distributien des p'ft

présidée par Mme Bertron, femme du si 'syfflP11'
thique directeur des Grands Magasins des Cor*'
liers et qui, lui aussi, est un fervent de la 1»^ I

' Chacun s'est montré satisfait des magnifil"6 ^
prix distribués. Vous devez comprendre cotnW
après cette séance sportive on a fait honneur} i
repas, admirablement servi par M. Mi chaud f
a recules plus chaleureux éloges des gourm 1̂

Au Champagne, un toast a été porté aux invl il
par M. Lain'é, l'infatigable président du V- C 
Ce fut au milieu des applaudissements répète5

convives que se termina cette fête, non ' 1
avoir eu le plaisir d'entendre un amateur distinS 1
M. Sévoz, dont la voix chaude et expressive nol
a tenus absolument sous le charme.

Une tombola a terminé la fête, et le nion'
a
f

réservé au Sou des écoles, a donné à cette °*jjL
mante soirée, le souvenir d'une véritable Ph' «f
tropie. '

Cyclophila Vaisois
Cette société donnait, dimanche, son DanC|I

annuel, qui a été très bien servi par le reslaU!''|
Charnay. A la table d'honneur, l'aimable Vré*] M
M. Perdrix, avait à ses côtés: MM. Bossy, a(iJ

0
|

à la mairie ; Dominique Blanc, conseiller nlU I
palet président des Amis de l'Instruction; C°
président d'honneur du C.V.; Roussillon, Pr ,
dent de l'U. V. L. et F. C. L. : Rigard, délégl,c .
C.V.; Paul Terrasse, du C. L. ; Lacombe, f.
dent l'O. V. M. ; Joannon, et Morel, vice-prési (l^
du C. V. ; Rival, secrétaire; Blanc et Martela1'
soriers; Javelle, archiviste; Fournier, C0"

1

ros, membres du conseil d'administration- g
Au Champagne, M. Perdrix remercie t°uS j

invilés, particulièrement MM. Bossy et l" a'lC' 1,]
sympathiques conseillers municipaux; 'e> '
et délégués des diverses sociétés représeu i 1
cette fête. Il porte la santé de tous, ainsi <l

u
 ^

membres honoraires et de la presse dont
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cours est toujours si précieux à toutes les sociétés

sportives.

M. -D. Blanc porte un toast au succès du Cyclo-

phile* Vaisois. M. Bossy remercie à son tour et

adresse les félicitations .les plus vives à M. Perdrix.

Au nom des Sociétés qu'ils représentent, MM. .Rous-

si lion et Terrasse portent aussi des toasts au C. V.

et à son sympathique président.

Une sauterie intime, commencée à 8 heures et

qui se prolongea jusqu'à minuit, a agréablement

clôturé cette fête, fort bien réussie sous tous les

rapports. ,:

Cyclophile Tête-dOr .
Le Cyclophile Tète-d'Or faisait courir, diman-

che matin, son championnat vitesse au Vélodrome

Têfe-d'Or ; de nombreux cyclistes étaient venus

assistera cette petite fête.

Voici les résultats : U0 série, 1. Marion ; 2e série, ,

1. Coquet ; 3e série, 1 .Bernex ; repêchage, 1. Legros,

2. Ducret ; finale, 2.000 m., 1. Marion, 4' 12", 2. Le-

gros, 3. Coquet', 4. Bernex.

Marion est proclamé champion pour 1900 et un

banquet lui est offert par M. Bonneton, président

d'honneur.

Au jury : MM. Bonneton, président d'honneur

C. T. D. ; Guillermet, président actif C. T. D. ; La-

gane, chef-consul U. V. F. : Bernard C. T. D. ;
Vachon U. V. F. ; Meynand C. T. D. ; Deschampt

U. V. F. ; Ducret C. T. D. ; Durand C. T. D.. starter.

Dans l'assemblée- générale du" 8 septembre, le

Cyclophile Tète-d'Or a voté sa réaffiliation à l'U.

V.F.

DIJON. — Nous donnons aujourd'hui le résultat

du classement du championnat de 100 kil. de la

Côfe-d'Or que le manqué de place nous avait -forcé

d'ajourner.
Catégorie professionnels U. V. F. — 1. Nédey,

en 2 h. 32' 34" 415 ; 2. A. Piot, en 3 h. 35' 20' 2/5;

Pichegru et Paquefte ont abandonné.

Catégorie amateurs U. S. F. S. A. etU. V. F.—

1 . Sirugue, R. C. B., en 2 h. 49' 02" 1/5; 2. Schœn-

haupt.U. S. D., 2 h.49'04" 1/5; 3. Lebault, R.C.B.,

3 h. 4' 33",2/5; 4. Potot, A. C. D., 3 h. 30' 20" 1/5;

5. Fort, R. C. B.; 6. Pommier, U. S. D.; 7. Puget,

R. C. B. ; .8. Job, R. C. B. ; 9. Marcel, R. C.B.; 10.

Odinot, R. C.B.
Amateurs indépendants. — 1. Robant, 4 h. 25'

21" 1/5; 2. Joannet, i h. 25' 21" 3/5; 3. Job, 4 h. 58'

5" 2/5.
La distribution des prix a eu lieu à 8 h. 1/2, au

siège du Racing-Club Bourguignon, mis gracieu-

sement à la disposition du club organisateur. Des

toasts applaudis ont salué l'appel des arrivées. Les

heureux qui ont eu la bonne fortune d'emporter

des prix ont été très satisfaits, ils étaient tout,

simplement splendides. Et maintenant. .. à l'année

prochaine. H. DOYEN.

ANNECY. — Il vient de se fonder, sous le nom

de Vélo-Sport Annécien, une nouvelle Société

vélocipédique dont le comité est formé comme

suit : Henri Bianchi, président; Alfred Machette,

vice-président ; Louis Garin, secrétaire-trésorier;

Jean Boutin et Paul Dagand, commissaires.

Cette Société a fait courir, dimanche, son cham-

pionnat de fond'sur le tour du lac, 36 kilomètres.

Lacombe en est sorti vainqueur en 1 heure 15

minutes.

GRENOBLE. — A peine la saison sportive est-

elle terminée que l'Union Cycliste Grenobloise

nous annonce l'ouverture de la saison des bals et

concerts d'hiver par une grande fêteorganisée le

3 novembre, prochain au gymnase municipal. Déjà

la Société s'est assuré le concours des excellentes

phalanges artistiques; l'Orphéon de Grenoble et

l'Echo des Alpes, sans compter les éléments nom-

breux et justement répétés qui entreront dans la

composition du programme dont nous reparlerons

sous peu.

CYCLES & MOTOCYCLES CASTOLDI

Les bureaux du LYON-SP OJFtTT
(Rédaction et Administra-
tion) sont transférés 15, place Bellecour,
à l'entresol, depuis le 1er octobre.

Union lies Sociétés Françaises de Sports Atiùéîips

U. S. F. S. A.
Comité du Sud-Est

Assemblée Générale annuelle.— C'est demain

matin, dimanche, à 8 h. 1/2, qu'aura lieu, au

café Gaidon, 1, rue Victor-Hugo à Lyon, l'Assem-

blée générale annuelle du Comité du Sud-Est.

Nous avons donné dans notre avant-dernier

numéro tous les détails relatifs à cette assemblée

Rappelons une dernière fois que les délégués des

sociétés devront se munir, pour prendre part aux

votes, de pouvoirs signés par le président de la

société qu'ils représentent et présenter la liste

complète» de Meurs membres actifs payant une

cotisation.,-

Comme l'ordre du,jour est assez chargé, tous les

délégués sont priés de se trouver exactement à

l'heure indiquée ci-dessus, plusieurs délégués

devant prendre part à la réunion du Challenge

d'automne qui a lieu l'après-midi.

Voici l'ordre du jour officiel de la séance : 1.

Vérifications des pouvoirs ; 2. Allocution du prési-

dent; 3. Rapport moral par le secrétaire (M. Bro-

chu) ; i. Compte rendu financier par le trésorier

(M. L'Hôpital); 5. Election du bureau; 6. Réception

du Challenge d'Automne ; 7. Affiliation de TUnion

Sportive Beaunoise ; 8. Proposition de l'U. S.

Lycée Ampère : création d'un championnat de

football interscolaire : 9. Proposition Brochu. (A '

l'avenir, les équipes, premières ou secondes de

tous les clubs ou associations ne pourront s'enga-

ger que dans les championnats d'équipes premiè-

res ou secondes, qui seront alors divisés en plu-,

sieurs séries. Un fanion pourra être remis en garde '

pour un an au gagnant des clubs de seconde 1

série) ; 10. Proposition du F.C.R.L. : création cham-

pionnats de tennis et' de hockey ; 1 1 .Proposition du

S.L. : Création d'un tableau de records et nomina- 1

tion de chronométreurs officiels; 12, Proposition

firoebu : (A l'avenir, un -membre du comité d'une

commission ne pourra être remplacé qu'après '>

approbation du bureau et ensuite d'une décision '

régulièrement signifiée par la société intéressée) ;

13. Fixation championnats de football et de cross- !

countrv;14. Questions diverses, '
Le secrétaire : V. BROCHU. I

Commission de football — Messieurs les c

délégués des Clubs sont priés d'assister à la réu- 1

nion de la Commission le lundi, 22 courant, à

9 heures, café Gaidon, place Bellecour.

Le secrétaire : V. Marjollet

Football-Club Régates Lyonnaises. — La pre-

mière séance du nouveau comité élu par l'Assem-

blée générale du F.C.R.L., a eu lieu mercredi,
10 oclobre.

Les diverses attributions ont élé reparties entre

les membres du comité de la manière suivante .

Président : M. Burnichon ; vice -présidents :

, MM. Rochefort, Darniat, Edel. MM. Alabrune,

secrétaire ; Audibert, trésorier ;P arts, secrétaire

adjoint ; Cbazelle, trésorier- adjoint- Présidents

des commissions de Football : M. Vuillermet ; de

Courses à pieds : Fontanilles ; d'Aviron : Pillon ;

de Vélocipédie : Rivierre ; des Fêles : Chamard ;

des Sports divers : Aubert.
M. Burnichon, dans une courte allocution, rap-

pelle tous les .succès remportés l'année précédente

dans les divers sports. Ces succès avec leur encou-

ragement imposent aussi des obligations. Mais,

les bonnes volontés étant aussi, nombreuses que

la société compte de membres actifs et honoraires,

le bureau a le ferme espoir de voir l'année spor-

tive nouvelle aussi brillante que les devancières.

GRENOBLE. — Hier, dimanche, a eu lieu sur le

terrain du Stade Grenoblois, au Sablon, une par-

tie d'entraînement entre équipes mixtes du S. G. et

de l'A. A. L. G. Les équipes étaient dirigées au

Stade, par Eug. Côte, capitaine d'équipe l rc , et au

Lycée, par Marmonier, capitaine de l'équipe l r« de

l'A. A. L. G.

La partie était arbitrée par Rostaing, du Lycée.

Les points naturellement n'ont pas été comptés.

TOURNON. — Voici, pour 1901, la composition du

nouveau Comité de ['Union Sportive du Lycée de

Tournon : Président, M. Ruelle, Edouard ; vice-

président, M. Teyssaire Jean; secrétaire, M. Fayol

(capitaine de l'équipe l re) ; trésorier, M.' Chareire ;

membres du Comité, MM Buix et Lambert.

' LE IYIATCH FRANCO ALLEMAND
Premier match d'Exposition.— Victoire de nos

Nationaux. — 27 points à 17. — Les à-côtés
de la partie.
Dimanche s'est joué, à Paris, au Vélodrome de

Vincennes, sur le territoire de la très fameuse

annexe, le premier des matebes comptant pour les

rencontres internationales organisées à l'occasion

de l'Exposition.
C'est l'équipe du Francfurter Fussball-Club,

le meilleur des clubs allemands pratiquant le

rugby, qui se présentait contre une équipe fran-

çaise, dite nationale, composée par les soins de la

commission de rugby de l'U. S. F. S. A. Cette

équipe était ainsi composée :

Arrière : Pharamond (R. C. F. et S. F.)

Trois-quarls  Collas lit. C. F.) ; Richmann (C. C.) ;

Henriquez (S. F ) ; F. Reichel (R. C. F.).

Demis : Binoche, Albert.
Avants : Hervé (S. F.); Gauthier (S. F.) : Olivier

(S. F.HLàrde'ncbet (U. A. I.) ; Roosevelt (R. C. F.) .

Sarrade (R. C. F.) ; Lièvre-Hubert (R. C. F.) ; Aï-

toff fit. C. F)
Le match. — A 3 heures, M. Pol ter, l'arbitre, siffle

le coup d'envoi. Les .Français jouent le soleil dans

les yeux et contre le vent.
Dès le début, les Allemands ont un très net avan-

tage et, après cinq minutes de jeu, ils réussissent

un but sur coup franc, que l'arbitre compte (pour-

quoi ?) quatre points.
Les Français, sous la conduite de l'excellent ca-

pitaine du S. F., J. Olivier, jouent le jeu très ou-

vert ce qui d'ailleurs est très profitable... pour

leurs adversaires. Nos joueurs nationaux semblent

très énervés, les trois-quarts ratent les passes,

si bien qu'à la fin de la première mi-temps,

l'équipe allemande a un très net avantage par

14 points à 5. « L'épreuve est courue ! » clame un

loustic.
Cependanl, à la seconde mi-temps, les nationaux

se reprennent superbement, Olivier fait fermer le

jeu, opposant à l'équipe alverse, un jeu d'avants

continuel, peu agréable pour la galerie, à coup

sûr, mais qui, néanmoins, permet à.l'équipe na-

tionale — grâce aux essais marqués successive-

ment, par Albert, Richmann, Sarrade, etc.. — de

rester vainqueur par 27 points à 17 à Francfort,

tandis que le public— ou du moins une certaine

partie du public — et les joueurs applaudissent

immodérément à cette victoire.

Avant, pendant et après le match. —. Pas une

mince affairé, savez-vous, de dénicher l'annexe de

Vincennes. En faut-il user du grand frère, du

tramway à vapeur et du Môlropolitain, ce tant

fameux métro avec son bienfaisant parfum de phé-

nol, de goudron et de térébenthine.

Deux heures au moins sont absolument néces-

saires pour aller du centre de la capitale à l'annexe

de la gréai exhibition.

Et dire qu'à Lyon et, à Grenoble tous nos fool-

ballers se. plaignent de l'éloignement des terrains

de,jeu... Vélodromes ou hippodromes.

A l'Annexe. — Encore un quart d'heure pour

dénicher le Vélodrome et une demi heure pour

faire queue avant d'enlrer. Charmant !

Enfin, nous voici dans la place. Des yeux nous

cherchons cette décoration franco-allemande pro-

mise par le Vélo d'hier. En vain Nous n'aperce-

vons qu'une vague fanion de l'Union qui se ballade

au haut d'un mât. Après trois quarts d'heure de

patientes recherches nous découvrons, enfin ! le

seul etunique pavillon allemand. Juste au-dessus

du tableau d'affichage, un morceau d'étoffe de cin-

quante centimètres carrés. Pour sûr on l'a acheté i

au rabais.

Pas riche le décorum... Le Vélo nous a monté

le bateau . . .

Le Match. — L'équipe allemande vient de réus- |

sir son but après coup franc : le public ovationne j
longuemment. . . |

L'équipe allemande réussit un premier essai : (
l'ovation suivante est beaucoup plus discrète. Pour ,

les autres essais les ovations vont très piano, puis i

très pianissimo. ,

Eh ! Eh ! La foule — car, j'ai omis de le dire, il y (

a 5.0G0 personnes sur le Vélodrome — ne nous sem- <

ble pas très sportive... et fichtrement nationale.

Nous ne nous trompions pas. Pan! ça y est, on... p

se dispute ferme là-haut. Deux spectateurs s'invec- >

tivenl, l'un veut applaudir l'équipe allemande, \

l'aulre — le chauvin — riposte: « Môssieu, vous \

oubliez donc soixante et dix? » Peut-on être plus s
bête?... |

Le résultat de la première mi-lemps laisse rêveurs

les spectateurs ; on n'applaudit plus l'équipe alle-

mande, mais on serattrappe en ovationnant chaque

plaquage de nos « nationaux » d'une façon très

immodeste..'. Lorsqu'il y a essai c'est pire, les chc-

peaux se lèvent, ça devient du délire. A mes côtés

un intrus crie : « Vive l'armée ! » Je n'ai pas encore

compris, en la circonstance, le sens exact de sem-

blable acclamation.

Roosevelt vient de marquer l'avant-dernier essai

pour l'équipe nationale : 22 points à 17. On se croi-

rait aux arènes. Le populo s'emballe. Sur le ter-

rain deux joueurs dansent une gigue endiablée. Le

ridicule atteindrait-il le summum'?

Non, car voici le dernier de ces ; -côtés. Le, match

est terminé, les garçons de" café, qui assistaient en |

masse à la rencontre, envahissent le terrain pour

venir vers les tribunes derrière lesquelles se trouve

le vestiaire des joueurs. Lorsque l'équipe allemande

sort du terrain, nous happons au passage un joueur

d'outre-Rhin,, pour lui demander un renseignement

et nous. profitons de l'occasion pour le féliciter du

jeu de son équipe. Aussitôt, derrière nous, part un

coup de sifflet strident. Quelques-uns sifflent, d'au-

tres — plus forts — crient: « A bas les mangeur^

de choucroute ! » Un ami qui se trouvait avec moi

reçoit un coup de pied' dans les reins. Nous som-

mes violemment bousculés. Un passage à tabac en

règle quoi ! Tout comme saurait le faire n'importe

lequel des sbires de Lépine.

Et dire que j'avais amené des amis de la capitale

pour les convertir et leur permettre d'admirer les

beautés du rugby ! Ils ont juré qu'ils ne ficheraient,

de leur vie, les pieds sur des terrains aussi peu

hospilaliers. N'est-ce pas à vous dégoûter de faire

du prosélytisme? Noël MABLË.

A l'Athlétic Club et Jeux Oiymp'ques
Une partie s'est jouée dimanche sur le terrain

de l'A. C, J. 0. entre deux équipes, de ce club. Le.

jeu, aussi intéressant qu'on le puisse désirer pour

un début de saison, a été l'occasion pour quelques

nouvelles recrues, de se révéler excellentes indivi-

dualités qui pourront, vers le milieu de la saison,

fort bien figurer clans l'équipe première du Club.

Je citerai, -par exemple, Bail ly, Broussard, Ribot

et d'autres dont les noms m'échappent. Une men-

tion spéciale à Giat qui jouait équipier second l'an

dernier et dont la place me paraît toute marquée

en équipe première cette année.

Les anciens joueurs s'y remettent lentement; il

serait temps pourtant, de commencer sérieuse-

ment, et si l'on a pu constituer deux équipes bien

complètes? dimanche, elles se composaient en

majeure partie de nouveaux adeptes du football.

Parmi les anciens, remarqué: Phalanchet, Vincent,

Charavet, Droin, ce dernier très en progrès. A

noter également, la rentrée de Féchet, l'excellent

avant d'équipe première, qui, pour son début a

fait merveille; un autre qui nous revient, un

vieux celui-là. l'ami Bessy, qui pour toujours,

croyait-on, avait déserté les terrains de football;

il nous revient, oui, mais pas très brillant; ah!

combien elles se sont rouillées ces pauvres jam-

bes et que d'entraînement elles ont besoin pour

retrouver leur vigueur d'an tan.

En somme, tout cela demande encore de nom-

breuses parties et l'on ne peut, guère dès à présent

se prononcer sur ce que seront les deux équipes

de l'Athlétic cette année. L'équipe 'première fera,

croyons-nous, quelques bonnes recrues qui lui

donneront en avant, le poids qui lui a manqué jus-

qu'à présent. Quant à l'équipe seconde peut être

fera-t-elle quelque chose cette année. A.

ROANNE. — Dimanche, malgré la pluie, de nom-

breux équipiers se trouvaient à l'entraînement.

Toujours les dôfaut'du début :discussions inutiles,

échanges de réflexions fastidieuses, passes irréflé-

chies et perdues, jeu trop personnel, défaut de tac-

tique. Les Çlemis savent sortir le ballon, les trois-

quarts n'ortt pas encore assez d'entente. L'arrière,

Grangette, paraît trop sûr de lui pour ne pas être

surpris quand il sera en face d'équipiers redouta-

bles.M. Martinand aime trop le football pour aban-

donner ainsi sa place, mais avec quelle autorité

utile il arbitrerait et mettrait un peu de- discipline

tout à-fait sportive dans ce jeu encore désordonné !

FERDINAND.

BEAUNE. — Union Sportive Beaunoise. — La

première partie d'entraînement, qui devait se jouer

dimanche dernier à l'U. S. B., n'a pas eu lieu, les

joueurs manquanteritrop grand nombre. Beaucoup

sont encore en villégiature et n'ont pas cessé leurs

vacances .

Le Comité a donc décidé, dans sa réunion de

mardi dernier, que la première partie serait jouée

le dimanche 28 octobre. BELIN.

DflNS, I.ES ALPES
Le Match de Charité S. G.-C. S.G. à Grenoble.

Retenu loin do Grenoble par les beautés do leur foire
internationale je n'ai pu — à mon très grand regret d'ail-
leurs — assister à. la fête de charité au profit dos incen-
diés des Oches quiinaugurait si biori la saison en mettant
aux prises les deux éternels rivaux : S. G. et G. S. G.

J'ai demandé à un ami, homme do sport très distin-
gué, technicien très ôrudit, ne comptant pas parmi les
Stadistes, de faire le compte-rendu de. la partie.

Sans, pour cela, vouloir on rien attenter à la pudeur
du secret professionnel, je crois le pseudonyme assez
étroit et suffisamment transparent pour laisser entre
apercevoir le bout de l'oroillc de cet excellent... Lam-
bertini. qui ne compte à Grenoble, dans tous tes mi-
lieux et sur tous les terrains sportifs, que des amis...

NOËL MA BLE.

Avant le match. — Le grand jour est venu. Nous

commencions à désespérer. Pensez donc que leurs

comitards le charriant depuis un mois, voulaient

absolument nous persuader que le match n'aurait
pas lieu.

Jobards, v|i! Le grand jour est venu.

La fête commence; attention I Décor ordinaire :

Champ du ^Stade à la Tronche, que le C. d'A. a

vraiment trèp oublié l'an dernier, n'insistons pas.

Tribune décorée, barrières, etc.

I>ersonnages -. Trente joueurs, le dessus du i

panier des équipes du C.S. G., quinze joueurs très

mixtes au Stade. L'arbitre : Kossowski-, un jeune,

très jeune, qui fait ses débuts, paraît plutôt timide

et gêné. Çà se comprend . .. Arbitres de touche offl- 1

ciels (Excusez du peu !). Debon au Stade, qui, pour

la circonstance, a arboré la jaquette des grands 1

matches, avec le gardénia à la boutonnière ; au (

C. S. G., Rafriel, moins populaire, moins officiel et

surfout moins smart que le précédent.

Public pas encombrant du tout et dans lequel : (

MM. Rivail, adjoint au maire; de Beylié, du Tri- ]

bunal de Commerce; Couturier de Royas, lesfamil- <

les des joueurs ; Mmes et MM. Dalban [et Côte.

Remarqué aussi M. Georgiqowitch Ichicol, étudiant (

suédois, ex-Capitaine d'association à Upsal, qui a

fort apprécié nos athlètes grenoblois. Un point, 1

. :-,; r,

i c'est tout. Plutôt maigre. — Quelle idée aussi de

jouer un match au moment précis où M. Paul

Deschanel (président de la Chambre, si mes souve-

nirs sont exacts) est à Grenoble !...

Pardessus fout une chaleur torride. On se croi-

rait enjuillet... La fête commence, attention !...

Le match. —Je vous fais grâce de la description

du lever du rideau servi par nos sociétés gymni-

ques : Allobroges elEspcrance, après que l'excel-

lente musique du 4" régiment de Génie nous eût

charmés par un brillant allegro.

1po Mi-temps (3 h. 10) le match commence:3h. 15.

Premier essai pour le Stade, très bien marqué par

Coco. Heyal manque le but. Pas en train le jeune

homme !. . . Pauvre amil. . . 3 h. 19. Le très fluet

I Mathieu, \'Aiglon du Stade, se faufileetmanque le

second essai. Sur une magnifique série do passes,

en grande vitesse, entre les trois-quarts stadistes,

Côte marque encore. Le but est réussi par Repel-

lin. Deux autres essais sont aussi marqués par

Marmonnier et Prévôt,

La. première mi-temps à été splendide du côté

du Stade. Le jeu est toujours resté dans les 50

mètres du C.S.G., qui n'a pas existé un seul ins-

tant.

LU mi-temps : Préliminaires à mains libres par

les pupilles de Y kWohroge. Symphonie par la mu-

sique du Génie très applaudie. -Pendant ce temps,

au Stade, grande beuverie. Le Champagne coule,

même trop abondamment, ce qui met les joueurs

dans un état d'infériorité très évident.

La deuxième mi temps : Le C. S. G. revient

magnifiquement et reste fort longtemps dans les

22 mètres du S. G., sans pour cela, marquer un es-

saime qui oblige Kal hallo. le prince de notre

critique athlétique, sortir de son impartialité

ordinaire pour à pousser quelques formidables :
. « Hiiiiiiii... nutile, inutile, Messieurs, vous ne

marquerez pas. . . » qui paraissent faire une très

grande'impression dans le public, Et, en effet, le

C. S. G., beaucoup trop hésitant, ne marque pas.

Côte réussit encore un essai après une trèsjoliette

série de passes, entre Descombes, Prévôt, Dalban

et Côte. Un dernier essai est marqué par Pinatzis,

juste au moment où la fin est sifflée. L'arbitre

d'ailleurs ne l'accorde pas.

En résumé : le Stade est vainqueur par 22 points

6 essais : 3. Côte, 1. Mathieu, 1. Marmonnier, 1.Pré-

vôt, 2 buts Repellin,Prévol,à 0 au Cercle Sportif.

C*est un résultat très appréciable, si l'on veut

bien considérer que l'équipe stadiste étaitveuve de

ses principaux éléments et ne s'était pas encore

entraînée, alors que, depuis un mois, le Cercle spor-

tif, désireux de faire de réels progrès, avait joué

tous les dimanches.

La supériorité du Stade — que certains s'étaient

trop plu à nier depuis les championnats des Alpes,

est encore aujourd'hui établie.

A noter, dans l'équipe stadiste, une nouvelle re-

crue : Descombes, ancien joueur, qui revient

de Madagascar. Bien que n'ayant pas paru sur

un terrain de football, depuis tantôt cinq ans, il a,

dimanche, été tout simplement merveilleux.

Après le match. — Pyramides par l'Espérance,

le meilleur numéro des exercices présentés par les

gymnastes. Une chaleureuse ovation salue d'ailleurs

l'attraction.

La musique du 4» Génie, à laquelle on ne saurait

ménager les félicitations entonne, le dernier alle-

gro, pendant que le terrain se vide peu à peu et

que le foule part au pas de course pour prendre

d'assaut les tramways rentrant à Grenoble.

Les vainqueurs reçoivent de larges félicitations

et, en toute intimité, on sable une dernière coupe...

aux prochains succès des champions des Alpes.

La victoire du Stade compte et comptera ; néan-

moins que nos amis ne s'endorment pas sur leurs

lauriers.

Avec de l'entraînement, beaucoup d'entraînement

ils peuvent mieux faire /qu'ils se pénètrent bien de

cette idée, et surtout qu'ils la mettent en pratique.

C'est le seul souhait que nous puissions formuler,

s'ils veulent ajouter quelques autres riches fleu-

rons à leur incessante série de victoires.

En attendant, et sur la demande de plusieurs

« aficionados » de l'athlétisme : A quand le match

Stade- Vaucanson-Spor t .

LAMBEUTINI.

Nous apprenons, d'autre' part, que la recette n'est

pas très éloignée des traditionnels 25 louis. C'est un

résultat magnifique que l'on a rarement atteint sur

un terrain de football, el qui fait grand honneur

aux organisateurs et aux dévoués qui ont si spon-

tanément prêté leur concours en faveur de cette

fête de charité.

€#TOEIS A. wm®
GRANDL RÉUNION D'AUTOMNE

La réunion commencera demain dimanche à 2 h.

et demie très précises, au Vélodrome Tète-d'Or.

Composition du Jury : Président : M. Burnichon,

président du comité du Sud-Est ; vice-président :

MM. Lambelot (U. S. D.) ; Bonneton (IL C. L.) ;

Lâchât (R. G. B.) ; Corteys (S. L.) ; starter: Rohner

(R. C. L.) ; juge à l'arivée : Debroux (A. C. L.) ;

commissaires: MM. Pierry (A. C. L.); Jannin (S.L.);

Brochu (R. C. L.) ; Vidal (S. L.) ; Balmas (R. G L.);

Manière (R. C. L.) ; Morénas(S. L.) chrqnométreurs;
Pouzet (F. C. L.) ; Motte (R. C. L.) ; Dœch (S. L.),'

secrétaire du jury : Motte (R. C. L.).

Ordre des épreuves : 100 mètres handicap
(2 prix).

1™ série: Ribard (S. C. L.), scrafeh ; Gillon.

(U. S. L. A.) ; Raymond. B. (R. G. L.) (6)

h série : penut (R. C. L.) (5) ; Dœck (S. L)(8); '
Massu (R. CL.) 8.50 :

i" série: Beaumont (F. C. L.) (2) ; Bonnet (R. C L.
(7) : Robert (S. L. ) 8,5.0 j

800 mètres plat, scratch (2 prix; ; Fontanilles) '

(F. C. L.) ; Roth, (S. L.) ; Poux (U. S. D.) ; Rouard

(U. S. D J ; Gevrey (U. S. D.) ; Gillon (U. S. L. A.) ;

Beaumont (F. C. L.) Brocard (ILS, D.), Doz.(R.C.L.).

Saut en hauteur (1 prix; : Barley (S. L.) ;
Beaumont (F. C. L.) ; DenatfR. C. L.).

Lancement du poids f2 prix) : Pilière (S. L.) ;

Marchand (R. C. L.) ; Mautraud (R. C. L.) ; K. Guillot

(R. C. L.) ; Delorme ( R. C. L.) ; Poux (U. S. D.).

Challenge d'automne : 5000 m. par équipes de

4 coureurs dont trois comptentpour le classement

(Une coupe-challenge ofTer te par l'Union, est remise

pour un an à la Société gagnante et 3 prix individu-
els aux trois premiers de la course.

Union sportive Dijonnaise : Verpault, Guyon,
Graff, Alizant (blanc et vert).

Racing-Club Bourguignon : Belin, Bourreau,
Del-Brenière, Jacquette (noir et rouge).

I

Union Sportive Beaunoise : Chaudron, Fon-

taine, Poifol, Lagrange (noir, étoile bleue).

Stade Lyonnais : Mage, Roy, Tharin, Cagnon ;

remp. Beairmont, Drevon (ciel et rose)

Racing Club de Lyon: F. Raymond, Moissonnier,

Berl.net, Doz; remp.B. Raymond (noir, lion jaune).

Les engagements qui n'ont pas encore été réglés

devront, l'être avant la réunion, sinon.les coureurs

ne pourront participer' aux épreuves.

Pour l'entrée au vélodrome, les coureurs pour-

ront retirer leur carte au.jourd hui, samedi, au

Lyon-Sport, 15, place Bellecour. L'entrée delà

piste sera rigoureusement interdite à toute per-

sonne ne faisant pas partie du jury.

Ajoutons que, pour les membres des Sociétés

sportives l'entrée au vélodromene sera quedeOfr.50

. Chalon-sur-Saône. — Racing-Club Clialonnais.

— Comme préparation aux cross-counlry de la

saison prochaine, le R. C. C. a fait courir dimanche

une course de 10 kilomètres sur route. J. Bérard,

retour de Paris, où il gagna de nombreuses cour-

ses cyclisles amateur entre autres le Prix Beur-

deley et le Challenge des équipes premières,

est arrivé premier, se révélant coureur à pied ex-

cellent en 38' 44", suivi de près par le jtune Mercey

2mc en 38' 59", 3» Bonnardot, 40' 16", 4", Ravat,

43' 21", 5° Joly, 48' 27".

A l'issue de la course, un match d'une heure sur

piste en herbe a été conclu entre M. Perret qui

n'avait pu prendre part à la course et le gagnant.

Ce match se courradausun mois, enjeu, l'honneur.

A la dernière séance du comité, MM Perraut et

Strabard ont été nommés chefs de matériel.

Le R. C. C- a créé une section d'escrime qui fonc-

tionnera dans une quinzaine, et a déjà réuni 25
adhérents.

DIJON. — Union Sportive Dijonnaise. — Le
championnat de l'U. S. D. couru dimanche sur le

parcours de Dijon à Ponl-de-Fany et retour, soit,

38 kilomètres, a donné comme résultat : 1. Bizot,

2. Pommier. A l'issue de cette épreuve, un dîner

intime a réuni tous les sociétaires, au café de la
Gare. . _^

LA MUTUELLE NATIONALE
Société do prévoyance et d'assurances mu-

tuelles sur la vie, approuvée par le Conseil
d'Ktat, autorisée par décret présidentiel du
18 décembre 1895, fonctionnant sons te con-
trôle direct de l'Etat, constitue à chacun, ~é\
12 ans, un capital espèces permettant à tous
la création, soit d'une dot, soit d'une pension -
de retraite, avec garantie de remboursement,
en cas de décès. On verse depuis 5 francs par
mois et pendant 10 ans seulement.

Voici le résultat des opérations en cours
(branche vie et décès,).

SOUSCRIPTIONS RÉALISÉES
au 31 décembre 1896 fr. 1.617.000
au- 31 décembre 1897 5 100 600
au 31 décembre 1898 14.283 OOO
au 31 décembre 1899 29.880.000

au 30 septembre 1900 46.424.700

 Dans ces chiffres, le dernier trimestre figure
pour une somme de 5.438.400 francs. '

Nulle part, dans les annales de j'assurance-
vic, on no rencontre une Société ayant trouvé
auprès du public des sympathies aussi vives et
ayant obtenu des succès aussi prompts et aussi
considérables dans le môme Japs de temps.

Pour tous renseignemonts,s'adresserau Siège
social à Lyon, place de la République.

INSTITUT D'AËRO-PIESO-THEHMO-THÉRAPIE
8, rue Cardlnel, PARIS. - 3, place Bellecour, LYON.

Les affections les plus rebelles, les plus ancien-
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Chevelu, celles réputées mêmes incurables, telles
crue lupus, cancer, tuberculose, eczéma, psoriasis
impétigo (croûtes de lait), teignes, pelade sveo-
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De même toutes les maladies de l'œil ci dei
paupières : taies et ulcères de la cornée conjonc-
ivites purulente, granuleuse, cataracte congénf-

tale ou acquise, blépharite, atrophie des nerfs
optiques, etc., sont- guéries complètement. 11 en
est de même de foutes les affections des oreilles 
pyorrhee, écoulement de toute nature, sclérose
s accompagnant ou non de surdité, '610.

Le traitement, absolument sans danger, ne corn-
porte aucune opération chirurgicale.

 L'Administrateur-Gdrant : A. BURNICHON.

tmp. P. LEGENDRE & &, LYON. - Ane. M«" A. Waie^



LYON-SPORT

[Seul Organe de TOUS JL.E S SPOFLTS dans la Ftég-ion Lyonnaise, les A.lpes et le Sud -Est
Est en vente à LYON, dans tous les Kiosques, le Samedi matin à la première heure

UYÛN- SPORT dorçrçe, chaque' Serçaîrçe, ies Comptes -Rendus et les Prbgrarçrrjes. de toutes les Réunions SportîVes de la Région
L'Y OINT - SPORT se trouve oliez les Libraires et Marchands dLe Journaux oi-après :

AuMes-Bains ......... MM, GÉRENTE.
Albertville V. GACHON.
Avignon ARLAUD.
Beaune PIOT.
Bourgoin BRUN-BUISSON.
Chalon-sur-Saône JAMES.
Chambôry '.. CELLIÈRE.
Dijon DAMIDOT.

Dijon MM, CARILLON.
Gap LAFONT.
Givors PRUD HOMME.

f M">« GENOUX.
Grenoble.... ] M™ CHALVIN.

( MM.DEVOISE.
La Toup-du-Pin BROCHIER
Neuville sur-Saône MARGERIER.

Pont-de-Chépuy MM. DUPRAZ.
Rives..., CHABERT.
Roanne P.HENRY.
Romans BRET.
Saint-Cfîamond REYNAUD.
. . c .. J ROUSSET & LAROCHE.
SaintEt,enne ( FRANKINET.
Tain GAY.

Toupnon MM. JOUROAN.
Valence CHANGEAT.
Vienne RAFFIN
wii t «. . \ DUVERDY.
Villefpanche-sup-Saône.... j PREdET

Voipon JACQUET.
Thizy NOTTET.


